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RfTOlNSTRUCTION

Quelques bases pour le combat
rapproche ä la ba'ionnette

Par le lieutenant Jean-Mathieu Crettenand

Cette matiere ne faisant generalement
pas partie des programmes d'instruction,
il importe de l'aborder avec toutes les pre-
cautions necessaires. Nous sommes heureux

que cet article d'une jeune officier
souleve la question trop souvent eludee
du combat rapproche (redaction).

Bien utilises, la baionnette ou le couteau
de combat sont des armes mortelles et si-
lencieuses. Elles feront toujours partie de
l'equipement, notamment lors des
patrouilles, des raids et des coups de main,
bref chaque fois que le soldat devra livrer
un combat rapproche et eliminer sans
bruit des sentinelles.

1. Tenue de l'arme

La prise en main est le facteur essentiel
qui permet le contröle optimum de l'arme.
La lame d'un couteau ä double tranchant,
teile celle de la baionnette du fusil d'assaut

57, sera tenue ä plat. Le couteau de
combat, qui accompagne le fusil d'assaut
90, sera tenu le tranchant vers le bas.
N'oubliez pas le Camouflage de la lame : il
suffit de la frotter avec de la boue.
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La meme arme, pour la frappe dans le torse.
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Tenue d'un couteau ä tranchant unique. Tenue d'un couteau ä double tranchant.
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2. La garde
La garde est la position de depart. La

baionnette est dans la main forte (main
droite pour un droitier, gauche pour un
gaucher). La main faible est en protection
ä la hauteur des yeux. Les genoux sont le-
gerement flechis, le centre de gravite est
bas.
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La garde... de face

3. Les coups
Les coups seront generalement portes

de pointe (frappe d'estoc), en direction du
visage, du ventre ou du bas-ventre. Si l'on
utilise un couteau ä tranchant unique et
que l'on frappe dans les cötes, la lame
sera presentee ä plat. On evitera ainsi de
la coincer et on facilitera sa penetration.
Le coup de pointe sera porte ä fond, dans
un rapide mouvement d'avant en arriere.

4. L'entrainement

Si l'on veut obtenir des resultats pro-
bants, le «close-combat» doit faire l'objet
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Le coup de pointe.

RMS N 9 — 1992 35



Rrm INSTRUCTION

d'un entrainement quotidien d'environ
une heure. Avant de passer ä la frappe sur
cibles, on entrainera la position de garde,
ainsi que l'attaque frontale. Comme pour
les arts martiaux, la vitesse d'execution
determinera l'issue du combat. Cette
vitesse ne s'acquiert que par la repetition
lente puis acceleree de mouvements
acquis par l'individu. Cela prend du temps.

Dans une seconde phase, on s'exercera ä

percer des cibles en carton ou en
«sagex», suspendues ä une branehe ou ä

tout autre support. Ces bases acquises, il

sera alors temps de passer aux parades
ainsi qu'aux differentes formes d'attaque.

J.-M. C.
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Carton / «sagex» /
cible «G»

Un seul partenaire pour toutes vos assurances et
celles de votre voiture (responsabilite civile, oecupants, casco).
Et aussi pour votre casco parc!

Toujours lä
quand il faut!

Siöge social:
PI de Milan 1001 Lausanne

VAUDOISE
ASSURANCES
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